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Sébastian Kurz: un homme fort monte en Autriche
Les prochaines élections pourraient encore secouer le paysage politique de l'Europe.
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L’Autriche a annoncé le 15 mai qu'il tiendrait de nouvelles élections législatives en octobre. Le résultat du vote sera
probablement une coalition impliquant l'extrême droite.

Le 13 mai, le ministre des Affaires étrangères Sébastien Kurz, une étoile montante du Parti du peuple autrichien (ÖVP), a
été élu comme nouveau chef de l'ÖVP. Kurz apprécie plus de pouvoir que n'importe quel chef de parti avant lui. Il est sans
doute prêt à former une coalition avec le parti de droite populiste, le Parti autrichien de la liberté (FPÖ), dont la popularité a
augmenté en raison des récentes crises de réfugiés.

La démission de Reinhold Mitterlehner en tant que chef du Parti populaire de l'Autriche il y a deux semaines a ouvert la voie
à l'ascension de Kurz au pouvoir. Mitterlehner a démissionné parce qu'il ne pouvait pas faire face à la lutte interne du
pouvoir au sein de son parti. Kurz a maintenant une bonne chance de devenir le plus jeune chef d’État en Europe.

Le 14 mai, Kurz a donné à son parti deux options : acceptez-le en tant que chef avec une autorité sans précédent, ou
participez aux prochaines élections sans un chef décisif. L'ÖVP a choisi d'accepter ses conditions. Les conditions
comprennent le pouvoir de choisir les ministres sous lui et le droit de nommer des candidats au parlement (y compris les
partisans). Kurz a déclaré que son parti participerait dans les élections sous un nouveau nom: Liste Sébastian Kurz - le
Nouveau parti du peuple.

Le correspondant de Spiegel Online de Vienne a comparé les nouveaux droits obtenus par Kurz à ceux du Premier ministre
hongrois Viktor Orbán. Orbán est accusé de réformes antidémocratiques et d’avoir réduit la liberté de la presse. Le
correspondant a déclaré que, à certains égards, l'ÖVP devient également moins démocratique.

Kurz a exprimé son opposition à l'actuel partenaire de coalition de son parti, les sociaux-démocrates (SPÖ), dirigé par le
chancelier Christian Kern. Le lendemain, les deux parties ont annoncé une pause, demandant de nouvelles élections en
octobre.

Kurz est actuellement le politicien le plus populaire en Autriche, et il a eu une carrière remarquable. Il a d'abord attiré
l'attention du monde en 2013 lorsqu'il est devenu le plus jeune ministre des affaires étrangères du monde. L'année dernière,
il a repris les nouvelles internationales avec sa solution à la crise des réfugiés : son plan proposé comprenait un centre
d'accueil pour les migrants sur une île en Méditerranée. Bien que sa proposition ait été rejetée, il a trouvé la faveur du public
autrichien et d'autres politiciens européens qui veulent que leur gouvernement rencontre la crise avec une réponse plus
forte.

Les élections du 15 octobre seront avant tout un choix entre lui et le chancelier actuel Kern, mais, comme l'a souligné
Politico, la question la plus importante pourrait être lequel des deux parties est plus susceptible de poursuivre une coalition
avec le FPÖ populiste. Politico a écrit:

La décision des partis principaux de l'Autriche de mettre fin à leur grande coalition et d'organiser des élections législatives à
l'automne donne au Parti de liberté de droite sa meilleure chance dans près de 20 ans de se joindre, et peut-être même de
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mener, le gouvernement.

Sur la question de savoir quel parti formerait probablement une coalition avec les populistes autrichiens, Politico a noté: « Si
l'histoire est un guide, ce serait Kurz. L'ÖVP a brisé le tabou de gouverner avec les populistes en 2000, et il n'y a aucune
raison de penser qu'ils ne le feraient pas à nouveau ». En plus de cela, son agenda correspond à la pensée populiste plus
que tout autre. Cependant, il y a encore quelques mois à venir, et des surprises sont encore possibles.

Quoique soit le résultat des élections, une tendance est certaine : les électeurs autrichiens rejoignent une grande partie du
reste de l'Europe en se tournant vers des chefs populistes. Ils aimeraient quelqu'un comme le président français Emmanuel
Macron, qui promet des changements radicaux dans l'établissement politique. Il n'y a pas si longtemps, nous avons vu une
tendance similaire qui a conduit à la montée d'Adolf Hitler et de la Seconde Guerre mondiale.  ▪
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